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2024 
a d’abord été une année de passage de relais : je tiens bien sûr à com-
mencer ce rapport moral en remerciant Véronique Devise, qui, 
après 3 ans de présidence de notre association m’a passé le 
flambeau en juin 2024. Véronique a, pendant ces trois années, 

porté et promu les valeurs et les projets du Secours Catholique. Elle a pris le temps de 
me montrer le chemin afin que nos présidences se conjuguent et que la continuité de 
notre projet associatif soit assurée. Ceci notamment sur deux sujets clés de son mandat : 
-  le cheminement avec et à partir des personnes les plus pauvres, quelles que soient 

leurs origines, et leur écoute attentive pour créer ensemble les solutions à leurs pro-
blématiques ; 

-   l’importance du respect de la Création, allié incontournable de la justice sociale pour 
bâtir le monde d’aujourd’hui et de demain.

En 2024, ces deux points ont été d’actualité et ont contribué à rythmer les actions des 
72 délégations qui structurent notre réseau. Les équipes ont continué inlassablement 
à accueillir et à « aller vers », dans les accueils de jour, ou grâce aux Fraternibus. En fin 
d’année, notre rapport sur l’état de la pauvreté en France analysée en 2023, a mis en 
avant les difficultés liées à la complexité croissante pour les plus fragiles d’accéder aux 
prestations, en particulier à cause de la dématérialisation forcée des services, qui les 
éloigne de leur seul patrimoine : la protection sociale. 

En parallèle des travaux de notre Comité d’Animation National sur ce 
sujet, dont nous aurons bientôt la conclusion, les acteurs du Secours 
Catholique se sont également mobilisés pour la sauvegarde de la 
planète, en célébrant pour la première année les semaines Laudato si’, 
mais aussi en innovant dans certains territoires pour imaginer des 
écolieux ou des projets permettant l’accès à une alimentation saine 
pour toutes et tous, tout en œuvrant à l’accès à une mobilité inclusive 
et durable. Nous avons aussi continué à vivre une spiritualité fidèle à 
notre engagement, tout au long de l’année, y compris en célébrant 
pour la première fois la journée de la fraternité humaine.

Au-delà de mes remerciements à Véronique Devise, je souhaite 
profiter de ce rapport pour remercier tous les soutiens et donateurs de notre association 
qui nous permettent d’avancer et tous les acteurs de notre association qui, sur tous les 
territoires, et quel que soit leur statut (bénévoles ou salariés, mécénés ou volontaires du 
service civique…), font vivre le projet associatif du Secours Catholique !

2024 a également été une année d’évolution sociétale mouvementée tant au niveau 
national qu’international. Nous aurions aimé une autre trajectoire ! Remémorons-nous 
l’après-Covid et l’espoir de renouveau qu’il avait suscité en l’émergence d’un « monde 
d’après » : monde basé sur plus de coopération pour éviter qu’une telle situation ne se 
reproduise, plus de respect pour celles et ceux en première ligne dans les soins à porter 
et des plus jeunes, premières victimes des confinements, plus de paix pour se retrouver 
et célébrer la fin d’un virus qui faisait fi des frontières… L’espoir d’une telle évolution a 
fait long feu : sur le seul plan des conflits, nombreux sont les peuples sous les bombes 
au-delà de celles médiatisées en Ukraine et à Gaza. En allant célébrer les 60 ans de 
la Maison d’Abraham, j’ai pu me rendre compte sur place des dégâts au sein des deux 
sociétés qui, de part et d’autre, souffrent et ne savent plus se parler. 
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Au niveau national, des « petites musiques » dangereuses s’installent progressivement 
dans les esprits, et scandent des refrains souvent contraires aux réalités de terrain mais 
en apparence convaincants, comme celui liant la hausse de l’insécurité à la présence de 
migrants, ou celui qui présente les pauvres comme des gens qui ne feraient rien pour 
sortir de leur situation et seraient juste des « assistés » qui bénéficieraient des efforts 
des autres… 

Face à ces rengaines, le Secours Catholique a discerné et agi. Ainsi, et à la suite de 
la dissolution de l’Assemblée nationale en juin et aux résultats des élections qui ont 
suivie, l’Assemblée générale de l’association a confirmé avec force notre rôle auprès 
des personnes les plus fragiles. Tout d’abord en rappelant que l’accueil inconditionnel 
est l’une de nos valeurs cardinales (reflétée dans l’article 1 de nos statuts : apporter une 
aide, un soutien, « partout où le besoin s’en fera sentir, à l’exclusion de tout particularisme 
national ou confessionnel »). Ensuite en communiquant à toutes les personnes engagées 
au sein du Secours Catholique un rappel des valeurs qui fondent notre action. Comme 
nous sommes non-partisans, nous n’avons pas fait appel à une quelconque mobilisation 
politique, mais nous avons rappelé avec force les valeurs que nous portons et défendons.

Celles-ci, sans surprise, continuent à donner vie à notre slogan 
« Ensemble, pour une société juste et fraternelle ».  En effet, depuis 
les débuts de notre association, nos actions sont orientées vers plus 
de justice et plus de fraternité. Mais la situation actuelle ne doit pas 
non plus nous faire oublier le mot « ensemble ». 
Celui-ci fait en effet partie de notre boussole ! Le Secours Catholique 
a toujours vocation à bâtir l’« être ensemble » et le « faire ensemble ».
-  L’« être ensemble » permet la rencontre, le lien. C’est ce que 

nous faisons quotidiennement en marchant pas à pas avec les 
personnes que nous accompagnons et qui nous accompagnent. 
Le baromètre du « Labo de la fraternité », qui est sorti lors de la 
journée de la fraternité humaine de février 2024, a d’ailleurs montré 
que c’est le meilleur ingrédient pour dissiper les peurs et réduire 
l’éloignement entre les individus.

-  Le « faire ensemble » va plus loin, car il vise la mobilisation. Après 
avoir tendu les mains, on se les serre et on avance ensemble ! 
« Faire ensemble », c’est faire avec les personnes les plus précaires bien sûr, mais aussi 
avec toutes celles et ceux qui veulent un monde plus digne. Il nous faut embarquer 
les bonnes volontés et aller vers les personnes à rassurer, à convaincre. Car c’est en-
semble que nous faisons société et que nous lutterons le mieux contre les extrêmes 
qui scindent, les discours qui clivent, les propos discriminants qui condamnent et toutes 
les petites musiques aux immenses ravages.

Cette mission d’éveil à la solidarité inspire notre dynamique associative en 2025. Aller 
vers, faire - ensemble, localement et en promouvant la rencontre et le dialogue. Ce 
programme nous appelle aussi à l’humilité : c’est en écoutant, en valorisant la parole 
des personnes que nous soutenons et en tendant les mains que nous jouons notre rôle 
pour retisser les liens de notre société bien trop « archipelisée ». 

Alors, que faire de plus ? 
Tout d’abord, continuer à porter clairement et fortement notre message de charité et de 
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besoin de transformation individuelle et collective pour plus de fraternité et de partage. 
En 2024, cela est passé par de nombreuses actions de plaidoyer au niveau local et 
national, pour lutter par exemple contre les logements indécents, ou pour des héber-
gements pérennes après les JO à Paris, pour que la liesse sportive se conjugue avec un 
impact social sur le plus long terme. Ce message a également été porté en travaillant 
avec des partenaires, spécialistes de la santé et de l’agriculture pour montrer combien 
l’accès digne de tous à une alimentation de qualité était possible. 
Continuer aussi à soutenir nos partenaires à l’international, malgré les crises, comme 
nous le faisons avec le programme Coré (Communautés résilientes) qui met en réseau 
des personnes du monde entier pour trouver des solutions pérennes et qui lient écologie 
et justice sociale dans le monde.
Continuer à faire face aux urgences et montrer que la solidarité n’a pas de frontières, et 
qu’elle est nécessaire tant sur le territoire français, comme à Mayotte après Chido ou à 
l’international après le passage du cyclone Yagi au Myanmar en 2025. 
Continuer à capitaliser sur nos forces en nous appuyant en particulier sur la Doctrine 
sociale de l’Église et sur la mission qui nous a été confiée par la Conférence des Évêques 
de France et bien sûr en nous appuyant sur la fidélité de nos donateurs, qui permettent 
et  encouragent nos actions. 
Et enfin, comme nous y invite le Jubilé des pèlerins de l’Espérance qui a commencé 
fin 2024, continuer à ne pas céder au pessimisme, à ne jamais nous résigner malgré les 
difficultés rencontrées.

Pour permettre cela, il nous faut être une association solide. Le contrôle de la Cour 
des comptes, qui a porté sur l’exercice 2018 - 2022, est encourageant. Il a confirmé la 
pertinence de certains de nos chantiers en cours (le renouvellement des statuts et la 
nécessité de repenser notre modèle social et économique), a salué la gestion de nos 
collectes et de nos  legs et nous a donné un avis de conformité des dépenses engagées 
par l’association. Il est de notre responsabilité de rester vigilants sur tous ces points. En 
ces temps complexes, nous aurons de nombreux défis à relever

Pour 2025 et les années à venir, je souhaite donc, avec toutes les équipes et la gouver-
nance du Secours Catholique, de son conseil d’administration à ses bureaux, contribuer 
à notre pèlerinage d’espérance. L’espérance qui guide cette année jubilaire, l’espérance 
qui ne déçoit pas et que personnifiait avec tant d’humanité et d’humilité le pape François. 
L’espérance que portait aussi Dominique Fontaine, notre ancien aumônier de 2012 à 
2018, qui nous a quittés bien trop soudainement. L’espérance vécue partout dans notre 
réseau et dans nos instances participatives avec les personnes concernées par nos ac-
tions. Une espérance de la rencontre qui se vit dans la joie et que nous vous appellerons 
bientôt à vivre encore lors de l’anniversaire des 80 ans du Secours Catholique en 2026 ! 

Merci à tous de votre soutien permanent !

Didier Duriez
Président national
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